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1. INTRODUCTION 
Depuis plusieurs années, l’homme qui vit côte à 
côte avec les plantes, est habitué à les consommer 
pour leurs propriétés médicinales et nutritives. 
Les produits naturels présentent un grand intérêt 
comme matière première destinée aux différents 
secteurs d’activité tels que : le cosmétique, la 
pharmacie, l’agroalimentaire, le phytosanitaire et 
l’industrie (Selles, 2012). Les plantes médicinales 
constituent un patrimoine précieux pour 

l’homme, et sont très demandées dans le monde 
et plus particulièrement dans les pays en voie de 
développement. La médecine traditionnelle à 
base des plantes étaient bien développée en 
Algérie, mais le recours à la médecine 
conventionnelle est la cause d’un délaissement de 
ces pratiques ancestrales qui risquent de tomber 
dans l’oubli (Rebbas et al., 2012).  
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La phytothérapie alors, offre de multiples 
avantages et les traitements à base de plantes 
reviennent au premier plan, car l'efficacité des 
médicaments tels que les antibiotiques décroît, 
ainsi que les bactéries et les virus se sont peu à 
peu adaptés aux médicaments et leur résistent de 
plus en plus (Iserin, 2001 ; Gazengel Orecchioni, 
2013).  Parallèlement aux programmes de 
quelques organismes internationaux tels l’union 
internationale pour la conservation de la nature 
(UICN) qui intéresse à promouvoir la 
conservation de la biodiversité et l’usage durable 
des ressources naturelles en Afrique du nord, et 
aussi l’implication des communautés locale dans 
la conservation de la biodiversité (Hseini et 
Kahouadji, 2007). 
Ce travail a pour objectif d’aboutir à un inventaire 
floristique des plantes médicinales utilisées par la 
population et la collecte du maximum des 
informations sur les usages thérapeutiques 
pratiquées dans la zone d’étude. La préservation 
de ce savoir constitue un enjeu pour la 
conservation et la valorisation des ressources 
(Rebbas et al., 2012), et ceci dans le cadre du 
développement durable de la zone d’étude. 
 
2. MATERIEL ET METHODES 
2.1. Description de la zone d’étude (Djebel 

Djedoug) 
Le Djebel Djedoug (latitude 35,8838° ; longitude 
4,3284°) est situé au nord de la wilaya de M’Sila 
et fait partie de la forêt domaniale de Dréat. Cette 
dernière comprend 23 cantons à superficie totale 
de 16879ha. La zone d’étude est limitée au Nord, 
Est et Ouest par la commune de Hammam Dalaa 
et au Sud par la commune de Tarmount. Cette 
zone s’étend sur une superficie de 1780 ha et 
prend la numération 23 dans le découpage 
administratif de la commune de Hammam Dalaa 
(Fig. 1). 
La station de M’Sila enregistre en moyenne 
214mm de pluie par an et 477mm à 1100m 
d’altitude selon la carte pluviométrique de 
l’Algérie du Nord. Les massifs montagneux 
reçoivent des quantités d’eau plus importantes, 
de l’ordre de 400 à 500mm dans l’Atlas saharien 
et pouvant atteindre plus de 600 mm dans les 
monts du HODNA et les AURES-BELEZMA. Les 
moyennes des températures mensuelles sont les 
plus basses en janvier et les plus élevées en 
juillet. Les températures moyennes annuelles 
sont respectivement de 19,1°C à la station de 
M’Sila et 15,4°C à 1100m d’altitude. La station de 
M’Sila appartient à l’étage bioclimatique aride à 
hiver tempéré, et les stations à plus de 1100 m 
d’altitude se trouvent dans une ambiance 

bioclimatique semi-aride fraîche. Cependant, 
Boussaâda (latitude 36,5093° ; longitude 
4,9285°) est une zone à caractère oasienne, se 
situe au centre de la wilaya de M’sila, possédant 
ainsi les mêmes caractéristiques climatiques 
précédentes (Fig. 1. a and b). 
2.2. Enquêtes ethnobotaniques  
Une enquête préliminaire a été conduite auprès 
de différents usagers des plantes, aussi bien des 
bergers, des riverains que d’herboristes pour 
repérer sur le terrain les plantes à usage 
médicinal dans la zone d’étude. Les enquêtes 
ethnobotaniques sur les plantes médicinales ont 
été réalisées durant les mois de Mars et Avril 
2017 à l’aide d’une fiche questionnaire. Ces 
enquêtes nous ont permis de dresser une liste 
des espèces utilisées par la population des 
villages limitrophes au Djebel Djedoug en 
phytothérapie traditionnelle. 
À partir des 130 fiches questionnaires de 
l’enquête ethnobotanique, nous avons identifié 
65 espèces végétales utilisées comme plantes 
médicinales par les populations limitrophes au 
Djebel Djedoug. Pour la détermination des 
espèces, nous avons eu recours à la Nouvelle flore 
de l’Algérie et des régions désertiques 
méridionales (Quezel et Santa, 1962-1963) et à la 
Flore de l’Afrique du Nord (Maire, 1952-1987). 
L’herbier constitué est conservé au département 
des sciences de la nature et de la vie de 
l’université de M’Sila. 

 
 

 
Fig. 1. Localisation géographique de la zone 

d’étude (a : wilaya de M’sila, b : Djebel Djedoug 
(Hamma Dhalaa & Oasis de Boussaada) 

a 

b 
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2. 2. 1. Enquêtes auprès de la population 
rurale 
Cette enquête consiste à poser des questions aux 
villageois sur les plantes utilisées en médecine 
traditionnelle, les parties utilisées de la plante, les 
modes de préparations, et les genres des 
maladies traitées par chaque plante. 
2. 2. 2. Enquêtes auprès des herboristes 
L’enquête auprès des herboristes permet de 
dresser une liste des plantes spontanées 
médicinales de la zone d’étude. Cette enquête 
nous a permis de collecter des renseignements 
nécessaires concernant les plantes médicinales 
vernaculaires exposées à la vente, les usages 
thérapeutiques, la posologie et les maladies 
traitées par chaque plante. 
2. 2. 3. Enquêtes auprès des tradipraticiens 
Cette enquête consiste, le plus souvent, à 
consulter les tradipraticiens sur les usages 
thérapeutiques de chaque plante. Les 
connaissances pharmacologiques des plantes 
auprès de ces tradipraticiens permettent de 
dégager les concepts de base de la perception du 
milieu naturel et la description des maladies 
(Bellakhdar, 1997). 
2. 3. Fiches questionnaires 
Le formulaire est constitué de deux parties : la 
première concerne la personne enquêtée (l’âge, le 
sexe, le niveau d’étude et la situation 
professionnelle), la deuxième partie collecte des 
renseignements concernant chaque plante 
médicinale étudiée. Ces informations permettent 
d’évaluer la connaissance sur la plante, 
l’utilisation, la prescription et le mode de 

préparation préconisé de chacune des personnes 
interrogées. 

3. RESULTATS ET DISCUSSION 
3. 1. Plantes médicinales utilisées par la 
population de la zone d’étude 
Selon ces enquêtes ethnobotaniques, un 
inventaire des plantes médicinales de la zone 
d’étude a été dressé ; il comprend 64 espèces 
réparties en 35 familles botaniques. Une liste de 
ces espèces est présentée selon l’ordre 
alphabétique des familles (Tableau 1). Pour 
chaque espèce, nous avons précisé la position 
systématique, les parties utilisées, les propriétés 
thérapeutiques et les usages traditionnels. Des 
références bibliographiques ont été utilisées dans 
cette liste des plantes médicinales: Bellakhdar 
(1997), Benchaabane et Abbad (1997), Chermat 
et Gharzouli, (2015), El Hafian et al., (2014), 
Lahsissene et al., (2009), Miara et al., (2019), 
Messaoudi (2005), Rebbas et al., (2012), Rebbas 
et Bounar (2014), Salhi et al., (2010). 
3. 2. Choix entre médecine traditionnelle et 
médecine clinique  
L’accroissement des études ethnobotaniques 
permettra de mieux connaitre les potentialités en 
ce domaine, d’évaluer les risques conséquents à 
l’emploi de certaines plantes toxiques et 
d’adopter une  nouvelle approche de gestion pour 
la sauvegarde et la préservation des ressources 
naturelles (Lahsissene et Kahouadji, 2010). La 
cueillette doit se faire avec prudence pour 
préserver la productivité, réduire la perte de la 
biodiversité et diminuer  la raréfaction, et même 
le risque de disparition totale de certaines 

      
Marrubium vulgare L.                           Teucrium ciliatus Desf.                          Teucrium polium   L.       

        
                           Ajuga iva L.                                       Nerium oleander L.                                  Thapsia graganica L. 

Fig. 2. Plantes médicinales les plus utilisées par la population de Djebel Djedoug 
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espèces (El Hafian et al., 2014). Dans ce 
cadre, nous proposons pour cette région, la 
culture des plantes qui on fait l’objet de travaux 
scientifiques concluants et qui sont utilisées en 
thérapeutique humaine en contribuant à une 
industrie pharmaceutique à base des plantes 
médicinales (Chemli, 1997).     
L’enquête ethnobotanique des plantes 
médicinales réalisée avec la population de la zone 
d’étude et la collecte des données concernant les 
usages thérapeutiques, nous ont permis de 
décrire, classer, et inventorier les plantes 
médicinales.  

Concernant les usages des plantes médicinales et 
le traitement à base de ces plantes et d’une façon 
générale, on a trouvé que la population utilise la 
phytothérapie seule ou avec la médecine clinique 
avec un pourcentage cumulatif de 92%. Le reste 
utilise uniquement la médecine clinique. Ceci est 
expliqué par le fait que la population s’intéresse 
aux thérapies traditionnelles pour traiter leurs 
maux, et aussi par le fait de l’efficacité des 
pratiques thérapeutiques que les gens avaient 
acquises de leurs ancêtres (Fig. 2. et Tableau1). 
 

Tableau 1. Liste des plantes médicinales utilisées par la population de la zone d’étude. 

Familles Espèces Parties 
utilisées 

Propriétés 
thérapeutiques Usages traditionnels 

Abietaceae 
Pinaceae Pinus halepensis Mill. 

Bourgeons, 
feuilles, 
résines, 
écorces. 

Expectorant, 
aphrodisiaque, 
spermatogenèse. 

Une décoction d'aiguille est utilisée 
comme antiseptique, balsamique et 
antirhumatismale. 

Anacardiaceae Pistacia lentiscus L. 

Feuilles, 
résines, 
racines, 
écorces. 

Astringent, 
antiseptique, détersif, 
expectorant, 
hémostatique, 
simulant, vulnéraire. 

Les feuilles et l'écorce sont 
employées, en décoction ou en 
poudre, dans le traitement de 
l'intestin, de diarrhées et de 
diabète. 

Apicaceae Coriandrum sativum L. Feuilles, 
fruits. 

Antiseptique, 
antispasmodique, 
carminative, 
Stomachique, 
stimulante. 

Utilisée en infusion des feuilles 
fraiches dans l'eau bouillante 
contre les troubles digestifs et 
gastriques. En usage externe: elle 
agit comme un cicatrisant. 

Apicaceae Petroselinum sativum L. Feuilles, 
tiges. 

Digestif, cordial, 
remédiant, des reins, 
cicatrisant, fortifiant 
des cheveux. 

Une décoction de tiges feuillées est 
utilisée contre les calculs rénaux et 
les troubles de vessie. 

Apicaceae Thapsia garganica L. Racines. 
Thapsia est utilisé 
contre les rhumatismes 
et la bronchite. 

Usage externe: une macération 
huileuse des racines écrasées est 
utilisée en compresse contre les 
douleurs rhumatismales. 

Apocynaceae Nerium oleander L. Feuilles. 
Diurétique, 
antidiabétique, 
cardiotonique. 

Application locale du latex pour 
traiter les cas de gale. 

Asteraceae Artemisia herba- alba 
Asso. 

Feuilles, 
sommités, 
racines. 

Emménagogue, 
stomachique, 
vermifuge, 
antispasmodique, anti 
gastralgique. 

La tige feuillée, en décoction, est 
très  indiquée en cas de vers 
intestinaux, les  refroidissements, 
les douleurs gastriques, les maux 
urinaires et le diabète. 

Asteraceae Artemisia campestris L. 

Sommités, 
fleuries, 
racines, 
feuilles. 

Vulnéraire, anti- 
hémorragique, 
diurétique. 

La plante est utilisée sous forme 
d'infusion ou de poudre contre les 
douleurs abdominales, coliques et 
la menstruation. 

Asteraceae Brocchia cinerea Vis. Feuilles 

Anti-inflammatoire, 
analgésique, 
antiseptique, 
antibactérienne, 
antipyrétique. 

La plante est utilisée pour traiter 
les douleurs d'estomac, la fièvre, 
les maux de tête et migraines, la 
toux et l'inflammation des 
articulations 

Asteraceae Chrysanthemum 
coronarium L. 

La plante 
entière 

Anti-inflammatoire, 
analgésique. 

La plante entière, en poudre, est 
employée contre les maux 
gastriques. 

Asteraceae Lactuca sativa L. Feuilles. 
Apéritif, cardiotonique, 
antitussif, pectoral, 
anti- ulcéreux. 

On fait un massage de front avec 
l'infusion des feuilles contre le 
coup de soleil. 
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Asteraceae Launaea nudicaulis L. 
Hook. Feuilles. Antidiabétique, calmant 

La  poudre  des  feuilles  est  
préconisée  contre  le  diabète  et  
les  maux gastriques. 

Brassicaceae Brassica  rapa L. Racines, 
feuilles. 

Apéritif, béchique, anti- 
goutteux, 
antirhumatismale. 

Une fumigation des feuilles avec 
l'oignon, la tige feuillées de 
marrube  blanc, feuilles 
d'eucalyptus et clou de girofle, et 
de tête de poisson est efficace en 
cas de fièvre typhoïde. 

Chenopodiaceae 
Amaranthaceae 

Atriplex halimus L. Feuilles, 
graines. 

Diurétique, émollient, 
laxative, vomitive. 

Le mélange de la poudre de la 
plante avec l'huile d'olive est très 
efficace dans le traitement des 
fractures. 

Spinacia oleracea L. Feuilles. 

Laxatif, hépatique, anti- 
inflammatoire de 
l'appareil urinaire, anti 
ulcéreuse, anti- 
anémique. 

Une décoction des feuilles,  contre 
les inflammations de l'appareil 
digestif, du foie et la vessie. 

Cistaceae Cistus albidus L. Feuilles, 
fleurs. 

Hypoglycémiant, 
diurétique, cicatrisant. 

Les feuilles, en décoction sont 
utilisées contre les douleurs 
gastriques et considère comme 
hypoglycémiant. en cataplasme: on 
les emploie contre les abcès. En 
usage externe: il est utilisé en 
cataplasme contre les blessures. 

Cucurbitaceae Colocynthis vulgaris L. Fruits. 
Purgatif, émétique, 
tonique du cuir 
chevelu. 

Infusion très diluée de fruit 
émondé est séché ou de pulpe 
comme purgatif et hypoglycémiant. 

Cucurbitaceae Cucumis citrullus (L) Ser. Fruits. 

Diurétique, 
hypotenseur, 
adoucissant, 
rafraichissant. 

On boit une cuillère d'huile extraite 
des graines chaque matin à jeun 
contre l'hypertension. 

Cupressaceae Juniperus oxycedrus L. 

Feuilles, 
fruits, 
racines, 
bois, cônes, 
résines. 

Antiseptique, 
diurétique, stimulant 
stomachique, 
sudorifique. 

L'huile de cade extraite du 
Juniperus oxcycedrus soigne les 
éruptions cutanées. 

Cupressaceae Juniperus phoenicea L. Rameaux, 
fruits, bois. 

Antiparasitaire, 
antiseptique, 
astringent. 

Les feuilles sont utilisées, en 
décoction, comme hypoglycémiant. 
Infusion des feuilles, est utilisée 
comme un bain du corps pour 
traiter les rhumatismes. 

Ericaceae Arbutus unedo L. Feuilles 
fruits. 

Anti inflammatoire, 
antiseptique, 
astringent, diurétique 
et dépuratif. 

Une décoction des feuilles est 
utilisée contre les calculs urinaires. 

Euphorbiaceae Euphorbia guyoniana 
Boiss. et Reut. Tiges. 

Calmant des douleurs 
dues aux piqûres des 
scorpions. 

Usage externe : Le latex de tige, est 
appliqué sur les endroits des 
morsures de vipères pour soulager 
les douleurs et arrêter la 
propagation des venins. 

Fabaceae Vicia faba L. Graines. 
Laxatif, abaisse le taux 
de cholestérol dans le 
sang. 

Une poudre des graines de la fève 
mélangée avec la graine de pois 
chiche, la graine de Riz, et la jaune 
d’œuf, sont employées en 
cataplasme sur le visage contre les 
abcès. 

Fabaceae Ononis spinosa L. Fleurs, 
racines. 

Antiseptique, 
astringente, dépurative, 
diurétique, sudorifique. 

L'infusion des racines accroit la 
sécrétion de l'urine en agit contre 
la goutte. 

Fabaceae Retama raetam webb. Plante 
entière. 

Cicatrisant conseillé 
pour traiter les 
irritations des yeux, la 
diarrhée, les maladies 
fiévreuses et les vers 
solitaires. 

Le mélange des feuilles séchées 
avec de  l'huile d'olive ou de l'eau 
est efficace contre l'eczéma. 
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Fagaceae Quercus ilex L. 
Ecorces, 
feuilles, 
tiges. 

Antiseptique, 
antidiarrheique, 
astringent, fébrifuge 
hémostatique. 

En gargarisme : 15g par litre d’eau, 
contre les angines, stomatites et 
pharyngites. 

Globulariaceae 
Plantaginaceae Globularia allypum L. Feuilles. 

Astringente, laxative, 
cholagogue, dépurative.                                             
stomachique et 
sudorifique. 

L’infusion de cette plante est 
conseillée pour traiter les troubles 
gastriques, les diarrhées et les 
douleurs de la menstruation. En 
poudre : elle est utilisée contre 
l’eczéma et les brûlures. 

Lamiaceae Ajuga iva (L.) Schreb. Plante 
entière. 

Antiseptique, 
parasiticide, 
hypoglycémiant. 

Infusion de l'ivette est utilisée 
contre le diabète, l'hypertension, 
les diarrhées, les douleurs 
gastriques et le cancer. 

Lamiaceae Marrubium  vulgare L. 
Sommités 
fleuries, 
feuilles. 

Tonique amer, 
cholagogue, régularise 
le rythme cardiaque. 

Infusion des feuilles de Marrube 
est utilisée contre le rhume, la 
fièvre et les cas d'allergie. 

Lamiaceae Mentha pulegium L. 
Feuilles, 
sommités 
fleuries. 

Hypotenseur, béchique, 
pectoral, céphalique, 
antirhumatismale, 
antipyrétique. 

En décoction, les feuilles séchées 
ou fraiches conseillées pour traiter 
les affections abdominales. 

Lamiaceae Mentha viridis L. Feuilles, 
tiges. 

Antispasmodique, 
antirhumatismale, anti 
vomitif, 
antinévralgique. 

La tige feuillés, en infusion dans le 
thé, est utilisée comme digestif et 
rafraichissant. En cataplasme, les 
feuilles sont employées contre les 
maux de tête et les blessures. 

Lamiaceae Teucrium polium L. 
Feuilles, 
sommités, 
fleurs. 

Anti-inflammatoire, 
astringent, détersif, 
fébrifuge, 
hypoglycémiant, 
tonique amer. 

La plante utilisée en infusion 
contre les douleurs gastro-
intestinales, la fièvre, les diarrhées, 
les crises du foie, les retentions 
biliaires. 

Lamiaceae Teucrium 
pseudochamaepitys L. 

Feuilles, 
Fleurs 

Tonique, digestive, 
laxative, anti-
hémorroïdaire 

Protégé et inutilisable (EN: 
UICN(Fr) : En danger) 

Lamiaceae Thymus ciliatus Desf. Plante 
entière. 

Vulnéraire, vermifuge, 
tonique, stomachique, 
expectorant, béchique, 
carminatif, apéritif, 
antiseptique. 

Cette plante est utilisée sous forme 
de tisane pour traiter la grippe. 

Lauraceae Laurus nobilis L. Feuilles, 
fruits. 

Stomachique, 
carminative. 

Les feuilles de laurier en 
compresse, utilisées contre les 
rhumatismes. 

Liliaceae Allium cepa L. Bulbes. 

Le traitement: des 
plaies infectés, 
d'otalgie, thorax, otite, 
yeux, constipation, 
maux de tête, 
rhumatisme, pommons, 
respiratoire, la chute 
des cheveux. 

Le bulbe de l'oignon est utilisé sous 
forme de cataplasme contre les 
affections dermatologique, et par 
voie orale contre les affections au 
niveau de la vésicule biliaire. 

Liliaceae Allium sativum L. Bulbes. 

L'ail est efficace contre 
les cors, les verrues, les 
maux d'oreilles, les 
douleurs de l'arthrite et 
les rhumatismes. 

Il est considéré comme 
hypotenseur. 

Liliaceae 
Xanthorrhoeaceae 

Asphodelus microcarpus 
Salzm et Viv. Tubercules 

Détersif, résolutif, 
antirhumatismal, 
antalgique, 
antispasmodique. 

Une macération huileuse des 
tubercules, est appliquée contre les 
otites, les rhumatismes, les 
douleurs dentaires. 

Lythraceae Lawsonia inermis L. Feuilles 
Antiulcéreux, fongicide, 
anti diarrhéique, 
vermifuge. 

Les feuilles sont utilisées en 
infusion contre les diarrhées et la 
lithiase rénale. 

Malvaceae Malva sylvestris L. 
Feuilles, 
fleurs, 
racines. 

La mauve agit comme 
calmante et diurétique. 

Les feuilles et les fleurs en infusion 
sont utilisées contre la 
constipation chronique, la toux et 
les bronchites. 
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Moraceae Ficus carica L. Fruits 
Laxatif, anti-animique, 
béchique, pectoral, 
remédiant des verrues. 

En infusion, les fruits sont utilisés 
pour traiter la toux. et le latex est 
employé en usage externe contre 
les verrues. 

Oleaceae Jasminum fruticans L. Fleurs Calmant et sédatif. 

Se présente en général sous forme 
de tisane à base des fleurs. L'huile 
essentielle de jasmin est utilisé sur 
la peau du visage, pour son effet 
antioxydant et antirides mais 
également pour son action 
antibactérienne pour les cas 
d'acné. 

Oleaceae Olea europea L. 
Feuilles, 
écorces, 
fruits. 

Les feuilles et l'écorce : 
astringente, diurétique, 
fébrifuge, tonique, 
hypotensive, 
hypoglycémiant. huile 
et fruit: cholagogue, 
laxatif, émollient, 
sédatif. 

L'huile d'olive est employée 
comme laxative dans le cas de 
constipation chronique. 

Oleaceae Phillyrea media L. Ecorces. Antiulcéreux, 
analgésique. 

L'écorce, en décoction est 
employée dans le traitement de 
fièvre. 

Papaveraceae Papaver rhoeas L. Feuilles, 
fleurs 

Emollientes, sédatives 
et béchiques. 

Le coquelicot est un calmant de la 
toux et des irritations de la gorge. 

Plantaginaceae Plantago albicans L. 
Feuilles, 
racines, 
semences. 

Adoucissant, 
astringente, émollient, 
diurétique 
et laxative. 

Associer avec la racine de 
coloquinte pour faire des 
cataplasmes dans les soins des 
blessures. Contre la diarrhée. 

Poaceae Hordeum vulgare L. Graines. 
Diurétique, antitussif, 
anti-inflammatoire et 
détoxifiant 

L'orge est utilisée dans le 
traitement des maladies: de 
l'estomac, tuberculose, colon, 
diarrhée,  jaunisse maigreur.  
L'orge bouillie permet de guérir la 
toux. 

Poaceae Stipa tenacissima L. Feuilles. 

L'alfa est utilisé dans le 
traitement des ulcères 
chronique du cuir 
chevelu. 

L'infusion des brins écrasés de 
l'alfa dans l'eau bouillante et très 
efficace pour traiter les calculs 
rénaux. 

Poaceae Triticum durum Desf. Graines. 

Béchique, laxatif, 
astringent, soignant la 
peau et les furoncles, 
pectoral. 

Le blé est utilisé sous plusieurs 
formes, de galette, de semoule, ou 
en soupe dans le traitement des 
douleurs gastriques, l'anémie et les 
fractures. 

Punicaceae 
Lythraceae Punica granatum L. Ecorce, 

fruit, fleurs. 

Vermifuge, cicatrisant, 
hémostatique, anti 
diarrhéique, soulagent 
les règles douloureuses. 

Une décoction des écorcées où la 
poudre des fruits est utilisée 
contre les diarrhées et les maladies 
gastro-intestinales. 

Resedaceae Reseda alba L. Feuilles, 
fleurs 

Calmantes, diurétiques, 
sudorifiques. 

Elle favorise les sécrétions 
urinaires, augmente la sécrétion de 
sueur. 

Rhamnaceae Rhamnus alaternus L. 

Feuilles, 
tiges, 
écorce des 
rameaux. 

Astringente, laxative, 
purgative, efficace 
contre l'ictère, 
hépatique. 

L'alterne est utilisé en infusion 
pour soigner l'ictère (la jaunisse) 
et les douleurs abdominales. 

Rhamnaceae Ziziphus lotus L. (Desf.) Feuilles, 
fruits. 

Anti-inflammatoire, 
diurétique, sédatif, 
émollient, tonique. 

Poudre de feuilles séchée, 
humectée avec de l'eau, appliquée 
en cataplasme contre les furoncles 
et les abcès.  Les jujubes, associés 
aux fruits du jonc, au style de maïs, 
chiendent et aux fleurs de figuier 
de barbarie, utilisés contre les 
calculs rénaux. 

Rosaceae Prunus dulcis (Mill.) 
D.A.Webb Fruits. Apéritif, antipelliculaire 

La poudre des fruits mélangée avec 
le lait en cataplasme pour 
améliorer la peau de visage. 
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Rosaceae Prunus armeniaca L. 
Fruits, 
écorces, 
graines. 

Antiasthénique, 
antianémique, apéritif, 
tonique, nutritif, 
astringent, laxatif. 

Le fruit mûr est consommé pour 
traiter la constipation, l'anémie et 
la faiblesse. 

Rosaceae Prunus domestica L. Feuilles, 
fruits. 

Adoucissant, 
antianémique, 
dépuratif, digestif, 
laxatif, émollient, 
diurétique, astringent. 

Le pruneau (fruit sec) en compote 
est un excellent remède contre la 
constipation, surtout s'il est pris le 
matin à jeun. 

Rosaceae Pyrus communis L. Fruits. 

Antianémique, 
astringente, dépurative, 
tonique, anti-
inflammation, nutritive. 

Les fruits sont consommés pour 
traiter les affections des reins. 

Rutaceae Ruta chalepensis L. Feuilles, 
racines. 

Antispasmodique, anti-
inflammatoire, 
diurétique, 
emménagogue, 
sédative, sudorifique, 
vermifuge. 

La racine, en décoction est 
employée contre les maux 
d'estomac, les affections de 
l'appareil respiratoire et les 
maladies du foie. 

Salicaceae Populus alba L. Bourgeons. 

Désinfectant, 
traitement des 
affections des reins et 
vessie. 

Le bois de peuplier est utilisé pour 
le chauffage (zone rurale). 

Solanaceae Capsicum annuum L. Fruits. 
Antiasthénique, 
apéritif, carminatif, 
tonique, rubéfiant. 

Infusion des graines dans l’eau 
bouillante pendant 24 heurs est 
utilisée pour renforcer les cheveux 
et éliminer les pellicules. 

Thymelaceae Thymelaea hirsuta Endl. Feuilles. Purgatif, vermifuge. 

Les feuilles, en décoction sont 
utilisées contre les maux urinaires 
et les calculs rénaux.    L’emploie de 
cette plante est limité en usage 
externe, il consiste à mélanger les 
feuilles broyées avec l’huile d’olive 
pour traiter les brûlures et la gale. 

Vitaceae Vitis vinifera L. Feuilles, 
fruits. 

Les feuilles considéré le 
remède de la 
ménopause et les 
hémorragies utérines. 

Un gargarisme  par l'infusion des 
feuilles contre l'inflammation de la 
gorge et les stomatites. 

Zygophyliaceae Peganum harmala L. Graines, 
feuilles. 

La rue est utilisée 
comme 
antirhumatismal. 

Les graines sont utilisées sous 
forme de poudre dans le 
traitement des douleurs 
rhumatismales, de dos et des 
hémorroïdes. 

Zygophyliaceae Zygophylum album L. Partie 
aérienne. 

La plante  est utilisée 
comme analgésique et 
cicatrisant. 

Le Zygophylle blanc est un 
désinfectant utilisée pour les soins 
corporels des nourrissons. 

 
3. 3. Utilisation des plantes médicinales chez 
les personnes enquêtées (sexe, âge et niveau 
d’étude)  
Les hommes et les femmes sont concernés par 
l’utilisation des plantes médicinales. Cependant, 
les femmes connaissent mieux et utilisent 
beaucoup plus les plantes médicinales que les 
hommes. Ceci pourrait être dû à leur 
responsabilité de soin envers leurs enfants. Par 
rapport aux autres tranches d’âge, les personnes 
dont l’âge est compris entre 50 et 80 ans utilisent 
plus la phytothérapie. De même, elles sont plus 
expérimentées dans l’usage des plantes en 
médecine traditionnelle et .leurs connaissances 
de ce domaine demeurent plus approfondies. 
Toutefois, la transmission de la connaissance des 
usages et des propriétés des plantes médicinales 

d’une  génération à l’autre reste en danger car 
elle n’est pas toujours assurée. Quant à la relation 
entre l’utilisation des plantes médicinales et le 
niveau d’étude, les résultats obtenus montrent 
que la fréquence du recours à la phytothérapie 
décroit avec le niveau scolaire de la personne 
enquêtée. 
3.4. Informations concernant la drogue 

végétale selon les maladies traitées  
L’analyse des résultats obtenus montre que les 
plantes telles le marrube blanc (Marrubium 
vulgare L.), le thym (Thymus ciliatus Desf.), la 
germandrée tomenteuse (Teucrium polium L.), et 
l’ivette musquée (Ajuga iva L.), sont parmi les 
plantes les plus utilisées par la population locale 
en médecine traditionnelle. En revanche, d’autres 
plantes médicinales telles le laurier rose (Nerium 
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oleander L.) et la thapsie (Thapsia garganica L.) 
sont très peu demandées à cause de leur toxicité. 
Aussi, la démarcation entre les propriétés 
nutritives et les propriétés curatives n’est pas 
toujours nette.  L’utilisation des parties des 
plantes par la population limitrophe au Djebel 
Djedoug varie d’une espèce à l’autre, selon les 
préparations et les traitements, les feuilles sont la 

partie de la plante la plus utilisée dans les 
préparations des traitements avec un 
pourcentage de (47,11%), puis viennent les 
autres parties des plantes (Fig. 3.). La dominance 
des feuilles se justifie par le fait qu’elles sont le 
lieu de la majorité des réactions phytochimiques 
et le réservoir de la matière organique 
(Chamouleau, 1979). 

 
Fig. 3. Pourcentage d’utilisation des plantes selon la partie utilisée au niveau de la zone d’étude. 

  
Fig. 4. Différents modes de préparation. 

  
Fig.5. Les affections traitées 

         

Retama retam Webb                          Rhus tripartitum L.                          Mentha spicata L.                           Ruta chalepensis L 

      

                   Citrus× limon (L.) Burm.                Coriandrum sativum L.                   Juniperus phoenicea L.                       Malva sylvestris 

        

                         Papaver rhoeas L.                                 Urtica urens L.                         Artemisia campestris L.                       Allium cepa L. 

 

Fig. 6. Plantes médicinales les plus abondantes dans le système oasien 
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Les modes de préparations utilisées par la 
population de Djebel Djedoug varient selon 
les espèces. Le mode de préparation le plus 
appliqué est l’infusion avec un pourcentage 
(33,88%) suivi par la décoction (19,01%), 
puis les autres modes de préparations. La 
dominance du mode de l’infusion et la 
décoction dans notre cas d’étude confirme 
que les personnes ont une tendance envers 
les usages traditionnels les plus faciles à 
réaliser et les plus efficaces en même temps 
(Fig.4.). 
D’une façon générale, les résultats obtenus 
montrent que la plupart des plantes 
interviennent dans le traitement des 
affections de l’appareil digestif avec un 
pourcentage (41,32%) par rapport aux 
autres affections (Fig. 5.). 
3. 5. Comparaison de la flore médicinale 
du Djebel Djedoug et celle de l’oasis de 
Boussaâda  
La comparaison de la flore médicinale du 
milieu étudié (Djebel Djedoug) et celle du 
milieu oasien (Oasis de Boussaâda), situé 
dans la même région (M’sila-Nord), a permis 
de constater qu’il existe une diversification 
importante des espèces médicinales. Cette 
richesse floristique médicinale connait une 
large répartition chez les populations ayant 
confiance en usage médical populaire et 
n’ayant pas les moyens de supporter les frais 
de la médecine moderne. De ce faites, 
l’analyse floristique comparative a permis de 
recenser dans le milieu oasien 88 espèces 
médicinales regroupées en 43 familles, une 
dominance prononcée des familles ‘’ 
Lamiaceae, Fabaceae, Astéraceae et 
Arécaceae’’(Merrouche, 2019). Cependant, 
les espèces les plus utilisées dans le cas du 
milieu oasien sont en grande partie de la 
famille des lamiaceae, à savoir,  Mentha 
Viridis L., Artemisia herba-alba Asso, 
Juniperus communis L., Artemisia Campestris 
L., Rosmarinus officinalis L., Peganum 
harmala L., Allium sativum L., Teucrium 
polium L. et Allium cepa L., dont les parties 
les plus utilisées sont  les feuilles (31%), 
fruits (10,77%), les racines (9,58%), la 
graine (7,78%), l’inflorescence (8,38%), la 
partie aérienne entière (7,78%), les tiges 
(5,38%), la plante entière (3,59%) 
(Merrouche, 2019). Il est à signaler que la 
méthode dominante de l’utilisation des ces 

plantes médicinales est l’infusion aqueuse 
(39,06%), la décoction (26,04%) et la poudre 
(21,89%), se sont alors les modes de 
préparations les plus appliqués. Les 
affections digestives sont les plus largement 
traitées dans la zone d’étude (Fig. 6.). 
 
4. CONCLUSION 
La phytothérapie traditionnelle, était et reste 
actuellement sollicitée par la population 
ayant confiance aux usages populaires et 
n’ayant pas les moyens de supporter les 
conséquences de la médecine moderne. Les 
études ethnobotaniques concernant 
l’utilisation des plantes dans la médecine 
traditionnelle par la population locale de la 
zone d’étude, nous ont permis d’identifier 64 
plantes médicinales appartiennent à 35 
familles botaniques, dont la plus importante 
est celle des Lamiaceae. Les feuilles sont la 
partie la plus utilisée ; l’infusion et la 
décoction sont les modes de préparations les 
plus appliqués. Les affections digestives sont 
les plus largement traitées dans la zone 
d’étude.  
La variation d’utilisation des plantes 
médicinales dans la zone d’étude est liée au 
profil des personnes enquêtées. En effet, les 
jeunes ne connaissent généralement ni les 
noms, ni le mode d’utilisation de la plupart 
des espèces végétales. Par contre, les 
personnes âgées sont plus expérimentées 
dans le domaine des usages thérapeutiques. 
Les femmes et les hommes ont un savoir 
médicinal partagé. Les analphabètes 
connaissent mieux les usages thérapeutiques 
des plantes médicinales que les autres 
personnes scolarisées. On note aussi que la 
population a un savoir faire non négligeable 
sur l’utilisation des plantes en médicine 
traditionnelle. 
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